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ONNA BOUËNA INVINCHON

On dzo le vioeü Fouerdèlëtiè l'è ito a

l'opital fire onna vejita. I l'a diu atin-
dre a l'intrâye. Onna viëye tornale,
corba è tota crèpia, pache dèvan yui è

va tetsë on bouoton. Onna porta
ch'uvrè. La viëye mouëchè din on
cabuitson è la porta tornè chè farmâ.
Fouer delëliè l'a avoui rônâ on mono-
teu pindin vin checonde pouai' pàmi
rin. Chetou apri le monoteu chè reme
in martse. La porta ch'uvrè è onna jolie

demuijèla de vin t'an, frètse kemin
onna rôla, cho di cabutson è chin va.
To cherprai', Fouerdèlëtiè chè tei'n la

tita è di : Ah kei'nta bouëna invin-
chon Onna machina a redzevenië li
fomale. Dèman vouai' firè pachâ la mio
din le cabuitson.

UNE BONNE INVENTION

Un jour le vieux Frédéric est allé à

l'hôpital faire une visite. Il a dû attendre

au hall d'entrée. Une vieille femme
ridée et courbée, traverse le hall et va
toucher un bouton. Une porte s'ouvre.
La vieille entre dans un réduit et la

porte se ferme. Frédéric entend le
bruit d'un moteur pendant vingt
secondes et le bruit s'arrête. Sitôt après
le moteur se remet en marche. La porte

s'ouvre et une fille de vingt ans,
frafche comme une rose, sort du réduit
et s'en va.
Stupéfait Frédéric se tient la tête et
dit : Oh quelle bonne invention
Une machine à rajeunir les femmes.
Demain je veux faire passer la mienne
dans le réduit.

Jos Roduit

^vuh, VSvL. uft tcwittvut

Un professeur

Il arrivait assez fréquemment en retard
à ses cours el s'en excusait simplement

auprès de ses élèves. Un après-midi il
arrive essoufflé et leur dit : « Je viens

de prendre la tasse chez mon ami X.

d'où mon retard. » A la leçon suivante, il
interpelle un élève en ces termes :

— Répétez-moi succintement ce que je

vous ai dit à la dernière leçon.

— Vous nous avez dit. Monsieur le

professeur, que vous aviez pris la tasse

chez votre ami X...
— C'est hon. c'est hon. et après :...

Or, l'eiifanl lui demanda entre deux

hûillements :

Ainsi, papa, Jésus est assis pour
loute l'éternité à la droite de son Père

- Mais sans doute.
— Oh alors, il doit bien s'ennuyer

Précocité

Toto, dix ans. s'approche de Lilie, huit

ans, qui saute à la corde :

Prête-moi ta corde, dit Toto.
— Oui, je veux bien, mais tu me

donneras de tes noisettes.
— Après.

- Non. avant Ah. tu sais, je connais

les hommes
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